
fait seul cri.

"acontcrmoi'

U instant que

'en vous avez

. Dans votre

temps dé/en-

ttaques de la

lire si comme

i vos dépens !

rappeler que

15 intérêt ma^

I succès avflrt-

'aient raison-

d^utiles pour

:epter ce qu'on

au des grati-

: de cet état
^

in reproche à

jamais noirci

mal acquis et

aideur ; puis-

réellement que

e , par des cir-

particulières au

r
grade de doyen et ])}itonnIer , 'fai exercé

I une police où, je vous avais toujours en

vue , et je ne souffrais aucun abi^s qui

pût vous faire tort.

Val refusé plusieurs fois les grades de

magistrature. Je vi^en félicite plus que

jamais, puisque j'apprends encore au-

jourd'hui combien il faut de présomption

ou de mérite pour accepter ces fonctions

augustes. Ce genre de places devrait être

refusé à la sollicitation , et je voudrais

bien pour le bonheur des peuples
, que nous .

en fussions à la nécessité d'obliger de les

remplir Vhomme capable de les exercer.

En 1788 j'ai quitté tout à faille bar^

veau, et me suis livré entièrement aux
soins de la culture , où je vous ai eus

encore en vue en profitant de vos conseils

et en vous faisant part des miens.

A la fin de la même année je suis

rentré dans le militaire^ qui paraissait

mon état naturel
^
puisque je m'en occu-

pais avec plaisir dans ma jeunesse. J'a-

vais su même le concilier constamment


